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56 

EDIT 

Aube ils chantent 
le soleil dissipe 

voix cristalloïdes 
frayeurs nocturnes 

le jour nouveau 
n'aura pas de fin 

De chants à cris 
le temps s'égoutte 

la faim insinuante 
lave le cerveau 

coupables d'avoir faim 
Édit aphonie 


